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l’autel. Viendrez-vous, quand ce ne serait que par 
curiosité?»

Mme Roland, au lieu de répondre, quitta le/ 
fauteuil où elle était assise et vint embrasser ti- 
midement son mari.

"Ah! ah!» di le bon docteur en retenant sa 
femme captive par la main, "voilà un baiser qui 

. me fait tout à fait l’effet d’un acte de contrition.
—Contrition parfaite, mon ami.
—En ce cas, j’accorde le pardon sans exiger un 

aveu complet.
—Et la petite soeur, votre malade?» demanda 

Mme Roland avec un reste d’embarras.
“J'achève de lui fabriquer ses ailes, et j’ai be­

soin pour cela, avec votre permission, bien en­
tendu, de la garder quelque temps auprès de moi. 
Avant l’hiver, je la conduirai à Saint-Pétersbourg, 
où le comte et la comtesse Woronzoff s’installe 
ront à leur retour d'Italie. Ils vont voyager quel- 
ques semaines, ce qui serait trop fatigant pour 
l'enfant.

—Je m’en charge bien volontiers jusque-là.» 
s’écria Mme Roland avec un élan enthousiaste 
qui surprit et charma son mari.
“J accepte sans façon, ma chère, mais à la con­

dition que, à votre tour, vous accepterez l’invita­
tion de la comtesse Woronzoff, qui vous prie, vous 
supplie même, de m’accompagner à Saint-Péters­
bourg. Allons, à tout à l’heure."

Mme Roland se mit à la fenêtre pour voir 
l’embarquement du docteur. A côté du cocher se 
tenait Tibère, rayonnant de joie, au point qu'il en 
avait oublié son ami Sparadrap.

Derrière la voiture, dans la tenue la plus cor­
recte, Polydore Sapin, revêtu de la livrée de re­
change de Tibère, achevait d’attacher à sa bou­
tonnière un énorme bouquet blanc.

“Ah! mon Dieu! docteur,” s’écria Mme Roland, 
“qu'est-ce que cela signifie? Je ne vous connais­
sais pas ce valet de pied.

—Soyez tranquille, ma chère, ce n’est que pour 
aujourd’hui. Je vous expliquerai cela à mon re­
tour. Mais le brave garçon a été à la peine, il 
était bien juste qu'il fût à l’honneur.”

L’ANGLICISME EN FRANCE

Il n'y a pas qu’au Canada que l’an­
glicisme constitue un danger et qu’il 
faille lutter contre. Chez nous, nous 
commettons des anglicismes par la 
force des choses, si on peut dire, et 
aussi par négligence et ignorance. En 
France, ce qui pourrait être plus gra­
ve, on le fait par snobisme.

Ainsi, et ce sont “Les Annales” qui 
rapportent la chose, il paraît qu’à Ver­
sailles, ancienne ville des rois, des ex­
périences de signalisation lumineuse 
ont été faites dernièrement. Deux ap­
pareils, placés au carrefour le plus 
fréquenté de la cité, ont donné toute 
satisfaction.

Mais que lisait-on aux quatre faces 
de ces bornes? Ceci, en immenses ca­
ractères noirs se détachant à mer­
veille sur le fond blanc:

Stop! One way Street

Est-ce une Compagnie française ou 
étrangère qui a procédé à ces essais? 
Nous croyons qu’en France, on pousse 
trop loin la complaisance vis-à-vis des 
étrangers.

Dans la province de Québec, ces 
mêmes sémaphores sont bilingues.
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Autrefois, les balles de golf étaient 
de surface unie. On se rendit compte 
bientôt que plus une balle avait été 
bossuée par les coups, plus elle filait 
vite, et c’est pourquoi, un peu après, 
les manufacturiers ne les fabriquèrent 
plus que marquées de petits creux. 
Ainsi la balle voyage dans l’air à la 
façon de la cartouche sortant du filet 
de vis du barillet d’une carabine.
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